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Résumé : Cette recherche fait l’hypothèse que le conflit politique et militaire du Karabakh, 

opposant, depuis 1988, trois anciennes entités de l’URSS, une région autonome, le Haut-

Karabakh, et deux républiques de l'Union, l’Azerbaïdjan et l’Arménie, est un déterminant 

essentiel de la construction de l’Etat arménien contemporain. Ce travail cherche à démontrer 

que la structure spécifique d’un conflit politico-militaire joue un rôle moteur dans une 

entreprise contemporaine de construction de l’Etat. D’une part, en tant que question nationale, 

le conflit du Karabakh est le moteur de l’élaboration d’une pensée et d’un projet politique 

national centré autour de l’Etat ; d’autre part, en tant que conflit armé, le conflit du Karabakh 

encourage la mise en place des institutions militaires et de sécurité de l’Etat.Le rapport du 

conflit du Karabakh et de l'Etat arménien est différent de celui d'une guerre de libération 

nationale résultant en la création d’Etats sur une base nationale : il consolide l’Etat arménien 

existant en indiquant des modalités de construction spécifiques. Depuis la première 

expérience d’Etat arménien moderne en 1918 jusqu’à celle contemporaine, le conflit du 

Karabakh est à la fois un déterminant majeur de la construction de l’Etat arménien, en même 

temps qu’il est un symptôme de la spécificité de la place de l’Etat dans ce nationalisme. Le 

rapport entre le conflit du Karabakh et la constitution de l’Etat arménien est considéré selon 

trois dimensions : statut politique d’une nation ; appareil garantissant la sécurité nationale ; et 

mode d’exercice du pouvoir politique, de manière analytique pour la période 1988-1999, et 

synthétique pour la période 2000-2008. 

 


